
Dieu
qu'au bagne on lui avait donné pour compagnon de

chaîne. . . un voleur.

Ils sont bien plus condamnables que ceux qu'ils

attaquent.

Leur libertinage, leur inconduite, leur oubli des de-

voirs les plus sacrés, leur ignorance religieuse, leurs

discours impudiques , leurs exeiQples , etc. , etc.

,

toutes ces choses ne sont-elles pas des abus ? Ne sont-

elles pas souvent des crimes ?

Leur vie entière est un abus ; et l'abus de la dévo-

tion est, je crois, le seul abus dont ils ne sont pas

coupables. Ne vaudrait-il pas mieux qu'ils l'échan-

geassent contre les autres, je le demande?

Ne soyez donc pas bigot, mais chrétien, et bon

chrétien. Aimez Dieu, servez-le fidèlement, observez

tous ses commandements ; remplissez, pour plaire à

Dieu, tous vos devoirs, et soyez docile aux enseigne-

ments des ministres de Jésus-Christ.
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La vie chrétienne est trop ennuyeuse. C'est trop triste.

Se priver de touty avoir peur de tout, queUe vie I

RÉP. Hé ! là, là ! tout doucement, mon pauvre ami !

ne vous effarouchez pas si vite ! La vie chrétienne

ne vous oblige pas « à craindre tout et à vous priver

de tout. » Vous vous exagérez les choses ; si la loi de


